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5Économie

Conjoncture 1er semestre 2019

Les industries du bois à la relance

Le ralentissement de l’ac-
tivité observé à la suite 
du "Kevazingogate" n’a 
finalement pas freiné le 
dynamisme de ce secteur. 
Grâce aux entreprises ins-
tallées dans la Zerp de 
Nkok, la production des uni-
tés de sciage et de dérou-
lage a augmenté de 3,5%, 
pour atteindre 511 514 m3 
au cours du 1er semestre 
2019. De même, les expor-
tations ont progressé de 
5,1% pour afficher 428 560 
m3, suite à la fermeté de la 
demande internationale de 
bois débités, notamment 
sur le marché asiatique. 
Seule ombre au tableau  : 
la chute des ventes lo-
cales de bois débité.

D’APRÈS la direction géné-
rale de l’Économie et de la 
politique fiscale, au terme 
des six (6) premiers mois 
de l’année 2019, les indus-
tries du bois ont enregistré 
des résultats appréciables. 
En effet, la production a 
augmenté de 3,5% pour 
atteindre 511 514 m3, en 
raison du dynamisme des 
unités de productions ins-
tallées dans la Zone écono-
mique à régime privilégié 
(Zerp) de Nkok.

De même, les exportations 
ont progressé de 5,1% 
pour afficher 428 560 m3, 
suite à la fermeté de la de-
mande internationale de 
bois débités, notamment 
sur le marché asiatique. 
A contrario, les ventes lo-
cales ont chuté de 63,4% 
pour afficher 24 496 m3 
, en raison d’une contrac-

tion de la demande locale 
du bois débité.
Sciage* Les unités de 
sciages se sont caractéri-
sées par une détérioration 
des performances indus-
trielles et commerciales. En 
effet, la production de bois 
scié a connu une baisse de 
18,6% pour se situer à 252 
135 m3. Cette situation 

s’explique par le ralentis-
sement d’activité observé à 
la suite du Kevazingogate. 
Cette affaire a contraint les 
industriels à réduire leurs 
productions afin d’éviter 
de faire des stocks supplé-
mentaires. Dans ces condi-
tions, les ventes locales se 
sont effondrées de 68,9%, 
tandis que les exportations 

baissaient de 5,1%. En rap-
port avec le scandale cité 
plus haut, les exportations 
ont été bloquées pendant 
de nombreuses semaines.
Déroulage* S’agissant des 
unités de déroulage, au 
terme du premier semestre 
2019, on a enregistré glo-
balement une améliora-
tion des performances du 

segment placage. En effet, 
la production est passée de 
165 067 m3 à 239 013 m3 
, soit une augmentation de 
44,8%. Cette situation s’ex-
plique par l’existence d’un 
stock de grumes et la mon-
tée en puissance des entre-
prises situées dans la zone 
de Nkok. Parallèlement, 
les exportations ont bondi 
de 50,3% pour atteindre 
198 179 m3 . Les ventes 
locales, par contre, ont for-
tement baissé de 61% pour 
atteindre 6 538 m3 , consé-
cutivement à la contraction 
de la demande locale.
En ce qui concerne le 
contreplaqué, les perfor-
mances de ce segment sont 
en progression. En effet, la 
production s’est élevée de 
4,5% pour se situer à 20 
366 m3, comparativement 
à la même période de l’an-
née précédente. De même, 
les exportations se sont 
consolidées de 8,9% à 15 
990 m3, malgré l’interdic-
tion temporaire d’exporter 
imposée par les autorités 
gabonaises au plus fort de 
scandale du Kévazingo.
Par contre, les ventes lo-
cales ont baissé de 5,4% 
pour afficher 3543 m3, en 
raison d’une contraction 
de la demande locale.

Maxime Serge MIHINDOU
Libreville/Gabon

Secteur des BTP

" Quand le bâtiment va, tout va… "

Grâce à la relance de la 
commande publique et 
de plusieurs projets privés, 
l’observé conjoncturel à 
fin juin 2019 fait ressortir 
une reprise d’activité dans 
le secteur du BTP, com-
parativement à la même 
période de l’an dernier.

SIGNE palpable de la re-
prise à la hausse de l’éco-
nomie nationale, le secteur 
du BTP renoue avec la 
croissance, après 3 ans de 
repli consécutif. En effet, 
selon la direction générale 
de l’Économie et de la po-
litique fiscale, l’observé 

conjoncturel à fin juin 
2019 fait ressortir une 
reprise d’activités dans le 
secteur, comparativement 
à la même période de l’an 
dernier.
Cette embellie s’explique 
par la relance de la com-
mande publique et l’exis-
tence de projets privés. En 
effet, l’État a entrepris la 
réhabilitation des voiries 
des communes d'Akanda, 
Libreville et Owendo, 
grâce au prêt accordé par 
la banque Centender.
De même, l’exécution du 
PDIL2 a été accordée aux 
PME gabonaises Ainsi, la 
production vendue a for-
tement progressé, passant 
de 27 milliards FCFA en 
2018 pour se situer à 42 

MSM
Libreville/Gabon

milliards en 2019.
Le segment bâtiment et gé-
nie-civil a été le plus dyna-
mique, avec une hausse de 
74,6%. A contrario, les ef-
fectifs et la masse salariale 
se sont contractés, respec-
tivement de 8,3% et 37,8% 
du fait de la signature de " 
contrats chantiers " entre 
employeurs et salariés vi-

sant une meilleure flexibi-
lité.
Ciment* La branche fa-
brication de ciment a 
consolidé également ses 
performances. En effet, les 
importations de ciment 
ont atteint 71,6% pour se 
situer à 203 470 tonnes à 
fin juin 2019, contre 118 
550 tonnes au cours de la 

même période en 2018.
Cette situation trouve son 
origine dans une meilleure 
exploitation des équipe-
ments de production, mais 
aussi à la reprise de la pro-
duction de ciment par Cim-
Gabon, au mois de juillet 
2018.
Sur le plan commercial, 
les ventes de ciment ont 

progressé de 29,6% pour 
s’établir à 239 629 tonnes, 
en raison de la vigueur de 
la demande locale, entraî-
nant un bond de 32,1% 
du chiffre d’affaires à 17,2 
milliards de FCFA. En re-
vanche, les effectifs ont 
régressé de 7,4%, soit 113 
agents, du fait de la res-
tructuration de Cimgabon.

 Malgré la crise, le secteur du BTP se porte bien, du 
fait de la commande publique. 
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  Grâce aux entreprises installées à Nkok, la production des unités de sciage et de déroulage a augmenté de 3,5%.
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